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Zinksulfatmasslösungen benutzt. Eine direkte Bestimmung von Zn-Salzen
ist auch hier der grossen Stabilität des Zn-Oxychinolin-Komplexes wegen
nicht möglich.

Inzwischen ist eine weitere Arbeit, die sich mit quantitativen
Bestimmungen von Metallen mit Hilfe von Oxychinolin befasst, erschienen (7).

Es wurden Bestimmungsmethoden für eine Reihe von Metallsalzprä-
paraten ausgearbeitet. Die mit diesen Methoden erhaltenen Resultate
zeigen mit den Werten nach den herkömmlichen Analysenmethoden gute
Übereinstimmung.
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8. I. Kapétaniijts (Genève) - Le dosage de l'acide glucuronique dans
l'urine, appliqué à l'étude du métabolisme du trihydroxyéthylrutoside,

Après examen critique des diverses méthodes de dosage de l'acide
glucuronique urinaire, nous avons retenu le procédé de Bray et Thorpe.
Néanmoins, nous avons dû le modifier en bien des points. Nous préconisons

notamment l'emploi d'un étalon interne qui, seul, permet d'obtenir
des résultats satisfaisants. Le nouveau mode opératoire que nous proposons

a été mis à l'épreuve lors de quelque 500 dosages ; il permet de
récupérer l'acide glucuronique à environ ± 10% près (limite de confiance
relative, à un niveau de probabilité de 99 %).

Le dosage précis de la creatinine et de l'acide glucuronique total, dans
les urines de 6 personnes, nous a permis d'établir l'existence d'une relation
linéaire entre les taux physiologiques moyens de ces deux corps. Cette
relation, considérée à la lumière de certains autres faits bien connus, nous
amène à émettre l'hypothèse suivante : Indépendamment de leur genèse
dans l'organisme humain, l'acide glucuronique et ses dérivés excrétés
normalement par l'urine sont issus de processus biochimiques finals ayant
leur siège dans les muscles. D'autre part, ces corps sont, au même titre
que la créatinine, d'origine endogène.

En appliquant les mêmes dosages à l'étude du métabolisme du
trihydroxyéthylrutoside (Venoruton P4®, Zyma), nous constatons que ce

dérivé, ingéré en quantité élevée, fait augmenter légèrement le taux de
l'acide glucuronique urinaire. L'augmentation observée est cependant
inférieure à celle déterminée par l'ingestion d'acide acétylsalicylique.
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